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Le deuil, c'est 
comme la picote... 

Mire i l le Messier 

«Le deuil c'est comme la picote. Tant 
et aussi longtemps qu'on n'a pas eu la 
picote, on ne sait pas ce que c'est.» — 
Z.oom Papaye, Éditions de la Paix 

Zoom Papaye, le premier roman du 
jeune auteur torontois Francis 
Chalifour, s'attaque adroitement au 
tabou du deuil chez les enfants. Dès la 
première phrase de ce roman haute­
ment autobiographique, nous 
apprenons la mort tragique de Zoom 
Papaye, le papa d'un petit garçon de 10 
ans. 

S'ensuit le récit de la première année 
suivant cet affreux accident — une 
année où il en veut à maman, au nou­
veau «chum» de maman, aux autres 
enfants qui ont le luxe d'avoir deux 
parents, mais surtout, — une année où 
il s'en veut. Une année aussi où tout, 
de la rentrée scolaire à une paire de 
pantoufles, lui rappelle amèrement son 
cher Zoom Papaye. Ce garçon, qui 
reste mystérieusement innommé et qui 
incarne du fait tous les enfants qui ont 
perdu un être cher, vivra plusieurs 
moments difficiles. 

D'une plume agile et pleine d'humour, 
Chalifour met sur papier la rage, le 
chagrin, la solitude et la détresse d'un 
enfant en deuil, tout en incarnant un 
personnage qui résonne d'authenticité. 

Puisque j'ai perdu mon père en bas 
âge, Zoom Papaye m'a véritablement 
renversée, et j'admets avoir pleuré 
comme une Madeleine en lisant 
plusieurs passages. Comme j'aurais 
aimé avoir la chance de lire Zoom 
Papaye quand j'étais petite! Parce que, 
en effet, le deuil c'est comme la picote. 
Rt pour plusieurs jeunes, ça piquera 
toujours un peu!» 
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Francis Chalifour, 
Zoom Papaye, éditions 
de la Paix, 2002. 

L'Homme de ma vie 
Aline Apostolska 

Un récit d'une troublante 
intimité, mais aussi une 

somptueuse réflexion sur les 
relations entre les hommes et les 
femmes et sur l'écriture comme 

incontournable territoire de la 
quête de soi. 

J'espère que tout sera bleu 
Jean Pierre Girard 

Tout l'art de la nouvelle et son 
inquiétante étrangeté, à tous les 

temps et sur tous les modes. Une 
signature exceptionnelle! 

M > ftaEEErOEBEEEj 

| E K l f <•• 

QUÉBEC AMÉRIQUE & 
www.quebec-amerique.com - -

http://www.quebec-amerique.com

